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L’évaluation de la douleur 

Equipe d’algologie 

L’évaluaƟon de la douleur s’inscrit dans une démarche de qualité de l’ensemble des praƟques médicales. 

 

Au niveau légal, la loi du 4 mars 2002 oblige à évaluer et traiter la douleur. La charte du malade hospitalisé, du 2 mars 2006, sƟpule que 

la prise en charge de la douleur doit être une préoccupaƟon de tous les intervenants. 

 

L’évaluaƟon de la douleur est un paramètre aussi important que la surveillance du rythme cardiaque, la tension artérielle, la tempéra‐

ture ou la saturaƟon. 

 

Dès lors, le choix de l’ouƟl est important pour l’évaluaƟon. 

 

C’est pourquoi on choisira une échelle validée, pouvant être uƟlisée par tous les soignants et les paƟents. Quand cela est possible, on 

favorise toujours une auto‐évaluaƟon (réalisée par le paƟent lui‐même) et on n’aura recours à une hétéro‐évaluaƟon que lorsque le 

paƟent est peu collaborant/communiquant. 

 

Il est également important d’uƟliser le même ouƟl d’évaluaƟon pour un même paƟent, afin de garder une cohérence : voir l’évoluƟon 

de la douleur sur la durée et uƟliser un langage commun entre les soignants. 

 

En praƟque, les principales échelles uƟlisées sont  

> l’échelle numérique (auto‐évaluaƟon, entre 0 et 10 et facile d’uƟlisaƟon, mais également l’EVA/l’EVS),  

> l’échelle DN4 (uƟlisée en cas de suspicion de douleurs neuropathiques) et  

> l’ALGOPLUS (uƟlisée principalement en gériatrie chez la personne non‐communicante).  

Il existe d’autres échelles plus adaptées uƟlisées dans certains services (pédiatrie, urgences, soins intensifs, …).  

En pédiatrie, le choix des échelles se fait selon les âges principalement. On retrouve l’EVENDOL, l’échelle des visages, … 

 

Au‐delà du choix de l’échelle, il y a l’évaluaƟon elle‐même : sa fréquence (d’office ou si nécessaire, au repos ou à la mobilisaƟon) et 

surtout la réévaluaƟon après le traitement antalgique: son efficacité, ses effets secondaires éventuels, …  

 

Des programmes d’évaluaƟon de la douleur sont téléchargeables sur les smartphones et permeƩent aussi bien aux soignants 

(médecins traitants, infirmières à domicile, kinés, …) qu’aux paƟents ou leur famille d’évaluer la douleur.  

On retrouve notamment : ApplicaƟon Doloris, Change Pain. 
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→ Voici quelques exemples d’échelles les plus couramment uƟlisées : 

Echelle numérique L’échelle verbale simple (entre 0 et 10) : seuil 3/10  

Echelle pour les douleurs neuropathiques Seuil 4/10  
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Echelle pour les personnes non‐communicantes Seuil > ou = à 2/5  

Echelle EVENDOL en pédiatrie Seuil à 4/15  
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